
 

 

Qui était Rudolf Steiner ? 

 

 

Le texte qui suit ne vise pas à énumérer chaque élément biographique de la vie de Rudolf 

Steiner, mais plutôt de souligner les éléments-clés et les rencontres essentielles qui ont 

marqué le cheminement de sa pensée philosophique et spirituelle. 

Rudolf Steiner a écrit une autobiographie riche en détails. 

En outre, il existe de nombreux ouvrages sur la biographie de Rudolf Steiner, certains même 

calomnieux, car il était autant admiré que détesté.  

A chacun d’étudier d’abord consciencieusement sa vie et son œuvre, avant de juger !  

   

 

Rudolf Joseph Lorenz Steiner est né le 27 février 1861 à 

Kraljevec (empire austro-hongrois, actuellement Croatie) et 

mort le 30 mars 1925 à Dornach en Suisse. 

Il est le fondateur de la ‘Société anthroposophique’ en 1912 

(après avoir quitté la Société Théosophique Allemande). 

La Société a pris le nom de ‘Société Anthroposophique 

Universelle’ à partir de 1924. Durant le congrès de Noël de 

1923, il a dévoilé la ‘Méditation de la Pierre de Fondation’, 

[Grundsteinspruch]. 

L’édifice du Goetheanum perché sur une colline à Dornach en 

Suisse (non loin de Bâle) abrite le siège de la ‘Société 

Anthroposophique Universelle’, ainsi que ‘l’Ecole libre de 

Science de l’Esprit ‘ impulsée par lui en 1924.  

(Image internet, Rudolf Steiner, enfant, assis sur le siège ; sa sœur Léopoldine, debout) 

 

Rudolf Steiner a fait connaître l’Anthroposophie à travers environ 6000 conférences publiques 

et privées données dans de nombreuses villes allemandes et dans de nombreux pays en 

Europe. De plus, il est l’auteur d’une trentaine d’ouvrages.  

L’ensemble des conférences et des ouvrages est regroupé sous forme d’édition complète 

allemande (‘Gesamtausgabe’, Dornach) dans plus de 300 volumes comportant chacun un 

numéro. Le contenu de ses conférences et de ses ouvrages est toujours d’actualité. 



Rudolf Steiner est issu d’une famille modeste ; le père, Johann, était employé de gare, et sa 

mère, Franziska, couturière. Il a grandi aux côtés de sa sœur Léopoldine et de son frère Gustav. 

Sa vie est largement évoquée dans de nombreux ouvrages. 

 

En 1872, il a fréquenté la ‘Realschule’ à Wiener Neustadt, puis il 

est devenu étudiant à l’Ecole supérieure technique de Vienne. 

Dès son enfance, Rudolf Steiner avait vécu des expériences 

suprasensibles, dont il ne savait trop que faire, face au monde 

matériel de tous les jours. 

Dès 1875, il s’intéressait vivement à la philosophie de Kant et de 

Fichte. 

Ses rencontres avec des personnalités marquantes à Vienne 

allaient déterminer le cheminement de la première phase de sa 

vie et de ses pensées. 

 

Avant de suivre son propre chemin de pensée, Rudolf Steiner était considéré dans le milieu 

littéraire et philosophique autrichien et allemand comme une personnalité littéraire 

prometteuse. 

 

A l’Ecole supérieure technique de Vienne, il se lia avec son professeur 

de littérature, Karl Julius Schröer, philologue et grand connaisseur de 

Goethe. En 1882, celui-ci recommanda le jeune Steiner à Joseph 

Kürschner, éditeur des œuvres scientifiques de Goethe à Weimar, ville 

qu’il allait rejoindre un peu plus tard.  

En 1880, il fit connaissance avec Félix Kogutzki, cueilleur de simples, 

qui l’initia à l’occultisme traditionnel et qui lui fit rencontrer un maître 

spirituel éminent. 

En 1884, il devint le précepteur des enfants des époux Specht. Il 

réussit à agir de manière spectaculaire sur l’enfant Otto, 

hydrocéphale ; il devint plus tard médecin. 

Durant la même période, il entretenait une correspondance intense 

avec le philosophe allemand, Edouard von Hartmann. 

En 1886, il fréquenta le salon de la poétesse Marie Eugénie Delle Grazie, lieu de rencontre de 

théologiens connus à l’époque.  

En 1888, il participa à la rédaction de l’hebdomadaire allemand ‘Deutsche Wochenschrift’. 



En 1889, rencontre avec la pensée de Nietzsche ; en 1894, il entra en contact avec la sœur du 

philosophe, Elisabeth Förster et entreprit des travaux de recherches aux Archives Nietzsche à 

Naumburg, ce qui aboutira en 1895 à la publication de l’ouvrage ‘Nietzsche, un homme en 

lutte contre son temps’ [GA 5]. 

Elargissement de son cercle de rencontre avec Ernest Haeckel, Hermann Grimm, Otto Erich 

Hartleben. 

En 1891, soutenance de sa thèse à l’université de Rostock sur ‘la question fondamentale de la 

théorie de la connaissance, compte particulièrement tenu de la Doctrine de la Science de 

Fichte’. Publiée en 1892 et complétée d’un chapitre ‘Vérité et Science’. 

 

Durant son séjour à Weimar, il travailla aux Archives de Goethe et de Schiller comme 

responsable de l’édition des œuvres scientifiques, puis des œuvres complètes de Goethe. En 

1897, il publia son ouvrage ‘Goethe et sa conception du monde’ [GA 6].  

A Berlin, il devint corédacteur avec Otto Erich Hartleben du ‘Magazin für Literatur’ et mit en 

scène la pièce, ‘L’Intruse’, de Maurice Maeterlinck. 

En 1898 débuta son cycle de conférences sur les ‘Grands courants de la littérature allemande 

de 1848 à nos jours’ à la société de littérature indépendante. 

En 1899, il épousa civilement la veuve, Anna Eunike (1853-1911). 

 

 

 

Rudolf Steiner et Marie de Sivers (1867-1948) 

 

 

En 1900, il donna une conférence sur Nietzsche, à la 

demande du Comte Brockdorff et entra en contact avec le 

monde de la théosophie ; il devint membre de la Société 

Théosophique en 1902, secrétaire général pour la société 

allemande le 19 octobre de la même année, après sa 

rencontre avec Annie Besant à Londres. Marie de Sivers 

(sa seconde femme qu’il épousa le 24 décembre 1914) 

devint sa collaboratrice.  

En 1912, il quitta la Société Théosophique et fonda la 

‘Société Anthroposophique’ en installant son siège au 

Goetheanum à Dornach en Suisse. 



Conférence sur « La Mystique et le Christianisme » et participation en 1903 à la parution de la 

revue ‘ Luzifer’, qui, à partir de 1904, portera le nom de ‘Lucifer-Gnosis’.  

Il y fit paraître un article sur la « Chronique de l’Akasha », ainsi que le Drame, ‘Les Enfants de 

Lucifer’ d’Edouard Schuré. 

Durant cette période, il fréquenta également l’écrivain Kafka, ainsi que le peintre d’origine 

russe, Kandinsky. 

En 1894, publication de ‘La Philosophie de la liberté’, [GA 4], l’un de ses ouvrages 

fondamentaux.  

A partir de 1905, multiplication de ses conférences dans de nombreuses villes allemandes, 

ainsi que dans de nombreux pays en Europe. Conférence à la Société Industrielle de 

Mulhouse, le 1er février 1909. 

  

Pour toutes les activités, les impulsions et le cheminement relatifs à la seconde phase de vie 

de Rudolf Steiner à partir du Goetheanum à Dornach en Suisse, après la fondation de la 

‘Société Anthroposophique’ en 1912, puis celle de la ‘Société Anthroposophique Universelle’ 

à partir de 1923/1924, se reporter au chapitre « Qu’est-ce que l’Anthroposophie ? ». 

 

 

                                                                                                    Conclusion : 

Rudolf Steiner peut être considéré parmi les penseurs les 

plus marquants, mais également les plus controversés du 

début du 20è siècle. 

A noter qu’il n’a jamais soutenu une théorie quelconque 

de suprématie de la race blanche. Il n’a jamais été, non 

plus, en faveur du nazisme. D’ailleurs, à la fin d’une 

conférence donnée à Munich en 1923, il a échappé de peu 

à une agression de perturbateurs pro nazis ! 

En tant qu’initié moderne, il a « dépoussiéré » les 

connaissances et pratiques occultes et proposé à l’homme 

contemporain, en quête de spiritualité et de vraie 

connaissance de soi et du monde, un nouveau chemin 

d’approche du monde spirituel, dans le contexte actuel de 

l’âme de conscience. 
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